
4.  Caractéristiques de la personne ayant une déficience auditive 
 
Il existe une croyance populaire à l’effet qu’une personne affectée de surdité n’entend rien. 
Cependant, la réalité est tout autre. Les manifestations de la surdité varient d’un individu à 
l’autre. La majorité des personnes qui ont une déficience auditive conservent un résidu auditif 
qu’elles peuvent utiliser pour percevoir la parole ou les sons environnants. 
 
On croit à tort qu’un appareil auditif (« prothèse auditive ») ramène l’audition à la normale. 
En effet, il faut être conscient qu’un appareil auditif ne corrige pas parfaitement la perte 
auditive et amplifie également les bruits parasites et les bruits de fond. 
 
La surdité limite ou freine l’acquisition du langage ; il est difficile d’émettre des sons que l’on 
entend mal ou pas du tout. La personne ayant une déficience auditive peut alors parle avec un 
« accent de surdité », d’autant plus qu’elle aura développé une surdité avant l’âge 
d’acquisition du langage (trois ans). 
 
La personne peut éprouver des difficultés d’orientation dans l’obscurité ou dans la clarté, ou 
dans l’eau (le déséquilibre vient du mauvais fonctionnement du nerf auditif). 
 
Ses comportements 
 
SES MODES DE COMMUNICATION 
 
Les personnes ayant une déficience auditive privilégient essentiellement deux modes de 
communication : 
 
l’oralisme (lire sur les lèvres) et le langage gestuel. 
 
Ces deux modes de communication confèrent à leur utilisateur des comportements 
caractéristiques : 
 
La personne qui lit sur les lèvres devra s’assurer de conditions optimales pour qu’elle puisse 
lire sur les lèvres de son interlocuteur (éclairage, …) ; elle peut l’en informer et ce sera à 
l’interlocuteur d’adopter des comportements et de privilégier un environnement propice à la 
communication. 
 
L’oralisme est la méthode privilégiée par de nombreuses personnes ayant une déficience 
auditive pour comprendre le langage parlé. Comme les yeux servent à lire sur les lèvres, cette 
méthode insiste d’abord sur le COMMENT DIRE avant d’insister sur le QUOI DIRE. 
 
En général, la personne ayant une déficience auditive ne comprend que 30 à 40 % par la 
lecture labiale ; le reste, elle doit le deviner ou se servir de son bon sens. 
 
La personne qui communique en langage gestuel, quant à elle, est caractéristique : 
elle utilise un code gestuel pour communiquer ses idées, ses sentiments, etc. Elle représente 
généralement dans la population l’image stéréotypée de la personne ayant une déficience 
auditive, alors qu’une petite partie des personnes ayant une déficience auditive utilise le 
langage gestuel. 
 
La langue des signes est la langue naturelle des sourds  et une expression vraie de leur culture. 



 
Beaucoup de sourds peuvent utiliser la parole et la « lire » (lecture labiale), mais ce n’est pas 
un moyen de communication facile, car en français, il n’y a à peu près que la moitié des mots 
qui paraissent différents sur les lèvres. C’est pourquoi la plupart des sourds préfèrent la langue 
gestuelle qui peut exprimer l’idée la plus complexe ou l’émotion la plus simple par le 
mouvement des mains, des bras, du corps et de la physionomie. 
 
Tout le monde se sert des gestes, mais la langue gestuelle perfectionne encore un peu plus 
cette forme de langage visuel. 
 
Dans la langue des signes, les gestes prennent la place des mots. Les mouvements des mains 
et des bras remplacent les éléments parlés de la langue. Chaque geste est appelé signe et, 
comme les mots, il devient l’unité de base de la langue : un symbole représente une action, un 
objet, un sentiment ou un concept comme les noms, les verbes et les adjectifs du langage 
parlé. Les signes se combinent pour former des phrases qui expriment des pensées complètes. 
Toutefois, la langue des signes n’est pas simplement le français exprimé avec les mains au 
lieu de la voix. 
 
C’est une langue distincte qui a une grammaire et une syntaxe à elle. Elle est très concise, très 
expressive et, comme la plupart des langues, ne se traduit pas toujours directement en 
français. Cependant, plusieurs mots ne peuvent se traduire par signes ; on utilise alors 
l’épellation digitale ou la « dactylologie » qui correspond chez les personnes entendantes à 
l’alphabet du français écrit. 
 
L’oralisme et le langage gestuel sont quelquefois regroupés sous le vocable de « langages 
visuels ». 
 
LES MOYENS DE COMMUNICATION UTILISES PAR LES PERSONNES SOURDES 
OU MALENTENDANTES 
 
 Le langage gestuel   L’écriture 

 
 La lecture labiale  la communication totale (le langage gestuel et la lecture   

labiale) 
 
 Les moyens techniques (prothèses auditives, acoustiques ou électriques) 

 
 
Ses caractéristiques affectives et sociales 
 
A cause de sa difficulté de communication, la personne sourde a souvent une attitude de 
retrait et d’isolement. Aussi, de peur de ne pas comprendre, elle peut parler beaucoup. 
 
 
Ses caractéristiques intellectuelles 
 
La personne peut avoir des difficultés de conceptualisation, de saisir l’abstrait, manque 
d’information et de vocabulaire. 
 



La surdité est une déficience invisible qui signifie beaucoup plus que la privation de stimuli 
sonores, elle peut signifier l’absence ou la perte de l’interaction sociale, d’information, 
d’éducation, de divertissement ou de contact humain. 
 


